
108 LA SEMAINE RELIGIEUSE

Nous souhaitons au petit confrère grande prospérité finan­
cière ; car, au point de vue littéraire, il fait toujours des affai­
res brillantes.
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La retraite de Rénovation nous a été prêchée par le Rév. 
Père Kremer, O. M. L, de la mission de Durban, du 19 au 23 
novembre, jour où ont lieu les élections. Le moment était favo­
rable pour nous remettre sous les yeux nos saintes obligations. 
Nos cœurs étaient étreints par la douleur, et nos yeux remplis 
de pleurs. L’avant-veille, nous avions vu mourir notre Mèro, 
qui nous a laissé en héritage l’exemple de la plus parfaite régu­
larité, et le modèle d’une sainte et fervente religieuse. Aussi 
le bon Père nous a-t-il dit qu’il ne voulait pas chercher au loin 
des exemples, qu’il pouvait nous citer celui que nous avions eu 
sous les yeux tout près de nous. Nous n’avions qu’à imiter les 
vertus de notre Mère, et nous aurions aussi comme elle une 
mort douce et heureuse.

Durant le cours de cette année nous n'avons pas eu à signa­
ler de conversions éclatantes ; mais nous avons eu la consola­
tion de voir revenir à Dieu des âmes qui depuis longtemps 
s'étaient éloignées de Lui. Nous avons aussi eu le bonheur d’ou­
vrir le ciel par le saint baptême à quelques petits anges, ainsi 
qu’à un Indien de nos domestiques, lequel a été baptisé et a eu 
le bonheur de faire sa première communion. Depuis le jour de 
son baptême, cet homme se trouvait si heureux qu’if ne cessait 
de le répéter à ses amis : « Toutes les nuits, disait-il, j’étais ob­
sédé de songes affreux, je voyais le diable. Depuis que j’ai été 
baptisé, je ne pense qu’au bon Dieu et à la sainte Vierge, et je 
dors en paix. » Après quelques semaines de souffrances, il est 
allé paraître devant le Dieu qu’il désirait tant connaître, ayant 
-mmaculée sa robe baptismale. Près de Dieu toutes ces âmes 
intercéderont pour nous.


